
Equipe 1 dames : La remontée ! 

Ces deux derniers jours se tenait à la Cabre le championnat de ligue promotion senior dames 2026. 
Notre équipe 1, rétrogradée l’an dernier, y participait.  L’objectif était clair : profiter de la chance que la 
compétition se déroule dans notre club pour essayer de remonter en 2e division. Mais il y a loin de la coupe 
aux lèvres, quand on affronte 14 autres équipes qui aspirent à la même chose,  et qu’on sait que seule 4 
équipes au final pourront jouer la montée le lendemain et que seules 2 équipes cueilleront les lauriers au f-
nal.
Pour se donner les meilleures chances, avaient été alignées les joueuses de l’équipe les plus en forme du 
moment : Marlyse Lapierre, Stéphanie Moriceau, Nicole Bertoncini et Blandine Bourduge. A leur côté en tant 
que capitaine mais aussi en tant que caddy de Blandine, j’allais donc vivre la compétition autrement .

Sous un soleil de plomb, avec des départs en début d’après-midi, les organismes allaient être mis à rude 
épreuve et rester lucide allait s’avérer primordial.  Chacune, comme toujours, a essayé de faire au mieux  
mais cela n’a pas été facile ; parfois on se met trop de pression et on n’arrive plus à jouer son jeu, on a un 
peu le « trouillomètre à zéro », comme on dit et on est comme un peu tétanisé, on ne sent plus rien, on 
doute, on ne lâche plus ses coups  et tout part à vau l’eau…. socket, top, grattes, balles injouables, bord de 
trou, balle milieu fairway qu’on ne trouve plus….Il y a de quoi se retourner le cerveau! 
Mais malgré cela , il faut s’accrocher, ne rien lâcher pour l’équipe qui compte sur nous, et espérer qu’à un 
moment la tendance s’inverse pour limiter au maximum son nombre de coups. 
Et si parfois il y a des jours sans, on sait , qu’au golf il y a également des jours avec, et là c’est l’inverse le 
geste est là, les balles vont vers l’objectif, les putts rentrent, les approches rattrapent des attaques de 
green moyennes, les rebonds sont heureux,  la  confiance est là, les hésitations disparaissent et au final on 
sort une très belle carte.
Et enfin, il y a l’entre deux, avec du bon et du un peu moins bon mais sans jamais de catastrophe, qui nous 
permet de jouer notre niveau. 
Notre équipe sur cette 1ere  journée a été un mélange d’un peu tout cela. Si cela a été plus difficile pour 
Marlyse et Nicole sur la 1ere journée, Blandine a joué son jeu et Stéphanie nous a ravi avec une très jolie 
carte à 79.
Mi-figue et mi-raisin, donc,  nous n’avions plus qu’à patienter pour attendre les résultats et savoir où la ba-
lance allait pencher. Au final, c’est une belle 3e place à 4 pts des 1ers  que les arbitres nous annonçaient. 

Réel soulagement et satisfaction de l’équipe, il fallait désormais décider qui allait jouer le lendemain contre 
les 2e, nos amies, et anciennes partenaires dans les équipes des ladies : les filles du Luberon. Une équipe 
avec des filles vraiment en forme . Le challenge serait ardu le lendemain. 



La moitié de l’équipe voulait bien me laisser sa place au vu du niveau de jeu du jour, mais il a fallu leur rap-
peler que, non seulement passer au travers un jour ne présage en rien du jeu du lendemain, et que si elles 
étaient là c’est parce qu’elles étaient les joueuses les plus à même de réussir.  J’aurais aimé pouvoir leur 
dire, ok je joue demain et participer à ce chouette challenge, mais hélas, les stats ces derniers temps al-
laient à l’encontre d’une telle décision.  Une période sans , comme on les déteste, qui instille le doute et 
met beaucoup d’aléatoire dans les résultats.

Du coup , le seul choix qui restait était de savoir qui jouerait quoi. 
Après discussion avec l’équipe, nous avons arrêté la combinaison qui nous semblait la plus pertinente : Mar-
lyse en simple 1 et Stéphanie en simple 2 et nos 2 métronomes habituels, Blandine et Nicole, associées 
pour la 1ere fois en foursome..  Chacune rentrait alors chez soi, exténuée par cette journée éprouvante.

Les matchs plays se déroulaient ce matin ; on pensait qu’une une certaine fraîcheur nous accompagnerait 
mais cela n’a pas été le cas, il n’y avait pas d’air. 
Les drapeaux du jour étaient annoncés plus compliqués ; on espérait qu’une bonne connaissance du terrain 
nous donnerait peut-être un petit avantage qui ferait la différence. Mais bien connaître le terrain est une 
chose, avoir le jeu qui permet de bien le jouer en est un autre. Et force est de constater que le jeu de nos 
adversaire était lui bien au rendez-vous et suffisant pour prendre l’avantage.

J’avais décidé de commencer à caddeyer notre foursome, qui entamait cette journée.  L’équipe faisait jeu 
égal  sur les 1ers trous, mais petit à petit, l’écart se creusait avec quelques mauvais coups, quelques putts 
mal dosés qui au final donnait un sacré avantage à la sortie du 9 à nos adversaires qui nous menaient alors 
+3. 
En tant que caddy, j’essayais de remobiliser les troupes et d’aider à la prise de décision dans les moments 
de doute ou de perte de lucidité avec la chaleur.  Revenu à -2, la dynamique ne prenait pas pour autant, nos 
adversaire étaient bien présentes et ne baissaient pas leur niveau de jeu ; au départ du 14 nous étions re-
descendues à -3.  Il ne restait que 5 trous , les carottes n’est pas cuites mais il allait falloir réagir et vite si 
on voulait ne pas perdre ce match.  « Allez les filles, on y va , on a plus le choix là, on s’applique et on va 
chercher les points » ; j’ai du dire quelque chose comme ça à ce moment-là ; coïncidence  ou pas, , tou-
jours est-il que ça a marché ; les 4 trous suivants, les filles se sont appliquées et ont grappillé point après 
point, inversant la dynamique,  pour passer devant pour la 1ere fois au départ du 18 ; on ne pouvait plus 
perdre ce match au pire le partager. ; et même si on s’est fait peur à l’approche du green avec une attaque 
ratée ainsi que l’approche derrière, nos adversaires en faisant 3 putts n’arrivaient pas à prendre le trou pour 
autant et en partageant ce dernier, notre match était bel et bien gagné.

Derrière nous, Fred, le caddy fidèle de Marlyse levait les bras au ciel pour nous signifier la victoire également 
de Marlyse . Malgré un démarrage difficile , elle avait su inverser la tendance en alignant 2 birdies d’affilée 
et un part sur les 3 trous suivants , avec un putting performant retrouvé  et de la réussite en plus. Cette 
petite réussite qui change souvent tout quand elle veut bien être de notre côté. Et qui fait la différence 
dans ces matchs accrochés tout le long comme aujourd’hui.
Au 17 le match était gagné.
Bien entendu à cette victoire, j’associe les caddies ; et oui, certes on peut réussir sans, notamment quand 
tout se passe bien, et échouer malgré leur accompagnement, mais j’aime à croire que leur présence, leurs 
encouragements, leurs conseils et interventions dans des situations tendues , où lorsqu’ils sentent une 
baisse de lucidité du joueur,  amènent ce petit plus qui permet peut-être de faire tomber la pression, de re-
lativiser les mauvais coups, de passer à autre chose,,de confirmer une décision, ou de se remobiliser . Ils 
participent alors à la victoire, telle une cheville ouvrière de l’ombre. Alors merci aussi à eux .
Avec nos 2 réussites, le contrat était rempli ; l’arbitre partait annoncé à Stéphanie, que la Cabre avait ga-
gné et qu’elles pouvaient arrêter leur match. Stéphanie était vraiment soulagée :  après avoir été menée 
durant 15 trous, sans être jamais trop loin depuis le retour, son adversaire  avait connu une défaillance in-
croyable sur le green du 16 en faisant 4 putts à 5m du mat et  lui avait permis de revenir square au score ; 
elle venait de terminer le 17, et venait de passer 1 up après avoir joué de façon intelligente et posée ce 
trou qui peut-être piégeux quand on l’attaque trop,  ce qu’avait découvert à son détriment son adversaire.
Le match ne se finira donc pas officiellement, les règles voulant qu’il soit partagé dans ce cas, mais les 
filles ont souhaité malgré tout terminer la partie et officieusement, Steph a également gagné son match.



Les larmes étaient parfois au coin des yeux, les sou-
rires sur toutes les lèvres, nous tenions notre remon-
tée en 2e division. Cela n’a pas été facile, les filles du 
Luberon nous ont donné du fil à retordre mais la vic-
toire est là et n’en est que plus savoureuse.
Bravo à toutes les filles et merci à Yanick , notre direc-
teur, d’avoir accueilli cette compétition dans notre 
club, ce qui a été forcément un petit avantage pour 
nous.
 
Cathy, une capitaine une nouvelle fois ravie.


